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La lu�e contre les incivilités est une des priorités de la municipalité.

Depuis plusieurs semaines, les rapports des services laissent apparaître une 
recrudescence d’incivilités qui nuisent au cadre et à la qualité de vie des Neuilléens.

Déjections canines, chiens sans laisse, deux-roues sur les tro�oirs, dépôts 
d’encombrants, stationnement sur des emplacements réservés, usage inapproprié 
des poubelles de rue, nuisances sonores sont autant d’incivilités qui ont un coût 
pour les collectivités, mobilisent des moyens humains importants et pénalisent 
les habitants.

Quelques chiffres pour illustrer ces comportements : en 2023, 293 tonnes de dépôts 
sauvages ramassés pour un coût de 320 000 euros, 56 tonnes de déjections canines 
malgré les 78 distributeurs et les 2 millions de sacs distribués, 800 graffitis effacés, 
5 171 PV pour stationnement dangereux, 621 contraventions pour deux-roues sur 
tro�oirs.

Des moyens conséquents sont pourtant mis en œuvre avec une brigade “Cadre 
de vie”, l’action de la police municipale pour verbaliser les propriétaires de chiens 
indélicats, 3 motocro�es qui agissent 7j/7, l’application “Neuilly voie publique” 
qui permet aux Neuilléens de signaler une anomalie et aux services d’intervenir 
rapidement.

Face au constat préoccupant du nombre croissant de comportements irrespectueux, 
j’ai demandé à la police municipale d’accentuer les contrôles et les verbalisations.

J’appelle chacun à faire preuve de responsabilité et de respect, pour les personnes 
âgées qui se promènent sur les tro�oirs, pour les personnes handicapées qui 
ont besoin de stationner leur véhicule à proximité de leur domicile, pour les 
commerçants qui ont  besoin de l’aire dédiée pour leurs livraisons, et pour nous tous 
qui apprécions les espaces publics… 

Je suis convaincu que l’effort de chacun favorisera le mieux vivre ensemble pour 
une ville plus sûre, plus propre, plus agréable.

Jean-Christophe Fromantin

Maire de Neuilly-sur-Seine

Vice-président du Département des Hauts-de-Seine

3

E
d

it
o

.

Contre  
les incivilités !

©
 D

.R
.





5

  28.
—Culture.

06.
  —Rencontre. 08.

  —Dossier.

   25.
     —Sport.

©
 D

.R
.

©
 D

.R
.

©
 D

.R
.

©
 D

.R
.

©
 D

.R
.

©
 D

.R
.

©
 D

.R
.

©
 D

.R
.

©
 F

ab
ie

n
n

e
 R

ap
p

e
n

e
au

©
 D

.R
.

©
 F

ra
n

ck
 L

o
ri

o
u

  37.
 —Économie.

41.
—Lifestyle.

   27.
     —Vie associative.

  38.
   —Santé

  42.
 —Du côté  
       de chez...

  48.
   —Digital.

S
o

m
m

ai
re

.

46.

©
 N

at
h

al
ie

 C
o

u
ra

u
 R

o
u
d

ie
r

№1328
# A V R I L  2 0 2 4

FONDÉ EN 1888

Éditeur Groupe Cithéa communication : 
Conception graphique, rédaction,  
maquette originale, réalisation,  
mise en page et régie publicitaire

Directeur de Publication : 
Thierry Jouannet – LD. 01 53 92 22 03 
tjouannet@cithea.com

Rédaction : Marie-Sylvie Maufus,  
Audrey Mauboussin-Najar, Laurence  
Joan-Grangé, Wally Montay, Danielle Das, 
Stéphanie Hugot

Coordinatrice de Rédaction :  
Marie Jouannet – LD. 01 80 49 51 82 
marie@cithea.com

Journaliste junior : Alexandra Salomatin

Responsable Commerciale : 
Naïma Boumediene – 01 53 92 09 00

Photo couverture : © Nicolas Benoit

Crédits Photos : © D.R., iStock, Fabienne 
Rappeneau, Franck Loriou, ASPN Basket, 
Alejandro Guerrero, Kalimba, Stéphane Audran, 
Nathalie Courau Roudier

Directeur Artistique :  
Jean-Christophe Le Squer – raboyak@mac.com

Responsable de studio : Cyril Zafrani

Responsable publicité : Franck Marchet

Chef de projet : Inès Le Chatelier

Graphistes : Fiona Le Dain, Vesna Lemarchand 
contact@cithea.com

Service comptabilité : Manon Tortel

Impression :  
JFP Conseil   
Imprimé en France  

Votre immeuble n’est pas distribué :  
distribution@cithea.com

Service abonnement : Régine Hoppe 
LD. 01 53 92 22 04

Distribution : Champar

Tirage : 32 500 exemplaires 
ISSN 2551–5047

Membre Adhérent  
de l’ACPM OJD 

Tirage et distribution certifiés par l'ACPM OJD 
Adhérent N° 10017 

Dépôt Légal : avril 2024

Vous souhaitez figurer dans la prochaine 
édition 01 53 92 09 00 – contact@cithea.com

Le journal n’est en aucun cas responsable  
des photos, des textes et illustrations  
qui lui sont adressés. La société Cithéa 
communication ne saurait être tenue  
pour responsable des erreurs ou omissions  
dans les textes et illustrations du journal.  
Les informations contenues dans cet 
ouvrage sont données à titre indicatif et 
ne sauraient engager la responsabilité de 

 178 quai Louis Blériot - 75016 Paris 
contact@cithea.com Tél. 01 53 92 09 00 - 
Fax : 01 53 92 09 02

 16.
—Actualités.

©
 D

.R
.

  44.
 —Bien-être



6

Quelles ont été vos motivations pour 

jouer la comédie sentimentale Un 

atelier pour deux ?

Quand Jean-Luc Moreau m’a donné à 
lire la pièce, je l’ai tout de suite adorée. 
Ce�e comédie parle d’amour d’une 
façon très particulière, très intelligente 
et très fine comme peut le faire une 
femme, en l’occurrence l’auteure, 
Laurence Jyl. Sabine le personnage que 
j’incarne est sculpteur.  
Depuis 22 ans, elle partage dans le 

même atelier une grande complicité 
artistique avec son meilleur ami 
homosexuel, Bertrand, joué par 
Jean-Luc Moreau. Un jour, Sabine 
lui annonce qu’elle va cesser ce�e 
cohabitation. Elle est tombée 
amoureuse et va partir en Australie. 
C’est un véritable tsunami pour 
Bertrand. De son côté, Sabine est aussi 
prise dans une tempête. Elle prend 
conscience de l’énorme a�achement et 
d’une forme d’amour qu’elle éprouve 

pour Bertrand. L’amour ne se résume 
pas à l’amour sensuel. C’est beaucoup 
plus large. L’amour peut exister entre 
un homme et une femme même sans 
la sexualité. Et ce�e pièce interroge sur 
la profondeur des sentiments.   

Êtes-vous sensible à l’art ?

En tant qu’artiste, l’art me touche. 
Je ne suis pas forcément sensible à 
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Depuis ses premiers pas à la télévision à l’âge de 15 ans dans la série Le Jeune 

Fabre et le rôle de Joëlle Mazart, l’assistante sociale de la série culte des 
années 1980, Pause café, Véronique Jannot occupe une place toute particulière 
dans le cœur du public. La comédienne est à l’affiche avec Jean-Luc Moreau 
et Emmanuel Guttierez de la pièce Un atelier pour deux au Théâtre de Passy à 
Paris jusqu’au 5 mai. Elle a publié l’an passé chez XO éditions un ouvrage très 
personnel Le présent est mon refuge. Cette adepte de la philosophie bouddhiste 
a trouvé la sérénité grâce à la pleine conscience du moment présent.

VÉRONIQUE JANNOT
UNE COMÉDIENNE SOLAIRE ET SEREINE 



7Neuilly Journal Indépendant. №1328

l’art contemporain, mais je trouve 
que certaines toiles de Soulages sont 
magnifiques. Je n’ai pas de règles. J’aime 
certaines peintures, certains peintres. 
Je peux flasher sur une peinture que 
je n’oublierai jamais. Je fonctionne aux 
coups de cœur et je ne rentre pas dans 
un snobisme artistique.  

Qu’avez-vous voulu transmettre en 

écrivant Mon présent est mon refuge ?

Je donne des clés pour arriver à a�eindre 
un état plus serein. Je partage ce que j’ai 
pu comprendre dans le courant de ma 
vie et les expériences et les rencontres 
que j’ai faites. Ma propre expérience m’a 
amenée à m’ouvrir sur la spiritualité et les 
enseignements bouddhistes. Pratiquer la 
méditation permet de recentrer sur soi 
dans un monde qui va trop vite. Méditer, 
c’est se me�re en disponibilité et en 
posture d’ouverture et d’amour. 

Que représente aujourd’hui la chanson 

dans votre vie artistique ?

Pendant le confinement, j’ai réalisé 
l’album Rêve, des chansons d’amour 
particulières faites avec les mots 
qu’une maman aurait envie de dire à 
son enfant. Ce sont des berceuses de 
différents pays du monde. J’ai écrit 
selon l’aspiration que me donnait les 
mélodies magnifiquement réadaptées 
par Théodore Eristoff, un jeune musicien 
talentueux. Cet album que j’ai produit 
est uniquement en vente sur mon 
site officiel www.veroniquejannot.com 

Par ailleurs, je participe en mai à la 
tournée Hits 80’s Live au Zénith de Pau, 
d’Amiens et de Montpellier. Je chanterai 
pour la première fois sur scène et 
interpréterai Aviateur, Désir, désir et 
le générique de Pause café. Je suis 
curieuse de faire ce�e expérience même 
si je vais avoir le trac.  

Vous avez toujours eu 

une relation privilégiée 

avec le public. Comment 

l’expliquez-vous ?

J’ai une profonde relation 
d’affection avec le public. 
J’ai débuté jeune et j’ai eu 
des rôles qui touchaient 
les gens, des rôles que 
j’ai eu envie d’interpréter 
parce qu’ils parlaient 
d’amour, d’a�ention à 
l’autre. Je défends ces 
valeurs de façon honnête 
et fidèle depuis des 
années. Le personnage de 
Pause café a séduit. C’était 
une autre époque où les 
choses n’étaient pas aussi 
éphémères qu’aujourd’hui. 
Les codes n’étaient pas 
les mêmes. L’amour, 
l’affection, l’a�achement 
avaient le temps de 
s’installer. Aujourd’hui, on prend, on 
presse, on je�e. Je n’aime pas notre 
époque. Et tant que je peux défendre des 
sentiments par l’écriture, la chanson et le 
jeu, je ne m’en prive pas. 

Vous habitez Neuilly depuis de 

nombreuses années. Qu’appréciez-

vous dans cette ville ?

Je suis à Neuilly quand je travaille sinon 
je me ressource dans le sud de la France 
où j’ai une maison dans le Haut-Var. Je 
suis un rat des champs. J’ai un besoin 
vital de la terre. La terre m’a aidée à me 
reconstruire. C’est mon repère et ma 
force. La vie parisienne ne me convient 
pas. Il y a trop de monde, trop de bruit. 
J’ai trouvé le bon équilibre à Neuilly. C’est 
une ville calme et arborée. J’apprécie la 
dimension humaine de ce�e ville et son 
ambiance village. J’ai tout à proximité, 
mes commerçants préférés rue de Chézy 
et mes restaurants favoris, Le Bistrot du 
parc, Chez Thaï et Livio. ©
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Qu’il soit physique ou mental, visible ou invisible, de naissance ou lié à un accident  
ou une perte d’autonomie, le handicap recouvre des situations très diverses et parfois 
très complexes pour lesquelles le maire Jean-Christophe Fromantin et les élus mènent 

une politique résolument engagée. De la crèche au grand âge, la Ville offre  
un suivi personnalisé aux personnes en situation de handicap, pour les accompagner 

dans leurs démarches administratives, dans les tâches de la vie quotidienne,  
la scolarisation ou la recherche d’un emploi afin de les intégrer pleinement  

dans la cité, éviter l’isolement mais aussi soutenir leurs proches aidants. 

NEUILLY
MOBILISÉE POUR LE

HANDICAP
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Vous vous occupez des questions de 

handicap depuis 2014, pouvez-vous 

nous présenter la politique de la Ville 

en la matière ?

Nous avons une approche globale, 
transversale et humaine de l’accessibilité 
et de l’accompagnement des personnes 
en situation de handicap : nous traitons 
tous les aspects de la vie quotidienne, en 
nous adressant à toutes les générations 
et en tenant compte de tous les 
handicaps, visibles comme invisibles. 
Notre politique se veut également 
transversale car elle touche à toutes 
les activités du Conseil municipal et de 
nombreux services de la Ville : santé 
(physique et mentale), enfance, juridique, 
emploi, sport etc. Nos équipes sont 

très impliquées sur ces sujets et nous 
montrons d’ailleurs l’exemple avec une 
centaine de nos agents municipaux 
porteurs d’un handicap (soit 8 % de la 
masse salariale contre 6 % imposés par 
la loi). Enfin, sur l’accessibilité en tant 
que telle, tous les bâtiments de la Ville 
devraient être accessibles en 2025. Nous 
avons créé 185 places de parking pour 
les PMR et, depuis 2005, toute personne 
handicapée peut se garer gratuitement 
sur n’importe quelle place. A noter que 
toute la voierie intérieure de Neuilly 
est accessible depuis 2019. Nous avons 
également installé 370 bancs de repos et 
nous expérimentons des bancs assis-
debout comme celui de la rue Michelis. 

Quels sont les services ressources pour 

les personnes handicapées de Neuilly ? 

Nous avons mis en place un 
accompagnement individuel avec le 
Centre communal d’action sociale 
(CCAS) qui est le point de contact 
central pour expliquer sa situation, 
ses difficultés et ses besoins. Le CCAS, 
peut ainsi faire le lien direct avec la 
Maison départementale des personnes 
handicapées (MDPH), située à Nanterre. 
Un accueil de premier niveau est réalisé 
par les agents de la CCAS, qui peuvent 

orienter ensuite vers l’assistante sociale 
ou la référente handicap pour des 
situations plus complexes. Ce poste est 
une innovation du deuxième mandat de 
Jean-Christophe Fromantin, qui permet 
aux familles d’avoir un interlocuteur 
unique, chargé de réaliser un diagnostic 
complet de la situation, et de centraliser 
tous les éléments et les besoins.  
Enfin, le CCAS assure un 
accompagnement transversal avec 
l’Espace Solidarité Seniors (ESS), pour 
les seniors en situation de handicap ou 
en perte d’autonomie, notamment pour 
évaluer les besoins à domicile.

Diriez-vous que le regard sur 

le handicap a évolué ?

Ce regard a changé dans le bon sens : 
quand le handicap est visible, les gens 
sont bienveillants, mais c’est plus difficile 
quand il est invisible… Il y a encore 
du boulot par exemple pour la santé 
mentale, un sujet qui nous préoccupe 
particulièrement, avec beaucoup de 
personnes, de tout âge, en souffrance 
depuis la crise sanitaire. Le Conseil 
local de santé mentale et l’Espace Santé 
Jeunes jouent un rôle majeur pour 
assurer un accompagnement adapté aux 
personnes en souffrance psychologique. 
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Chiffres-clé (2022)

440
personnes 
handicapées aidées 
par le CCAS.

100
personnes  
en souffrance 
psychique aidées.

222
enfants 
handicapés 
scolarisés.

8%
de travailleurs 
handicapés au sein du 
personnel de la Ville

TROIS QUESTIONS À… 
Jean de Roquette-Buisson, 
conseiller municipal délégué au Handicap,  
aux Aidants et à l’Accessibilité.
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Dossier.

Dès la petite enfance, les crèches 

me�ent en place les mesures 

nécessaires pour accueillir les plus 

petits porteurs de handicap (handicap 

moteur, surdité, trisomie). Une 

soixantaine d’enfants bénéficient ainsi 

d’un projet d’accueil individualisé 

(PAI) ou personnalisé (PAP) dans 

les structures neuilléennes. Des 

réunions pluridisciplinaires sont 

organisées régulièrement pour assurer 

la meilleure prise en charge, avec la 

participation d’intervenants extérieurs 

(kinésithérapeute, infirmière) ou des 

associations spécialisées. 

Quant à la scolarisation des enfants 

handicapés, elle concerne environ 

220 élèves, dans les établissements 

publics et privés, de la maternelle 

au secondaire. Ils sont aidés par 

46 accompagnants des élèves  

en situation de handicap (AESH).  

Neuilly compte également une  

classe ULIS (unité localisée pour 

l’inclusion scolaire) à l’école primaire  

Gorce-Franklin, avec 12 élèves qui 

bénéficient d’une organisation 

pédagogique adaptée à leurs besoins, 

et une classe d’UEMA Soleil (unité 

d’enseignement maternelle autisme), à 

Saint-Dominique, qui permet d’accueillir 

sept enfants, pour trois années d’une 

scolarité sur mesure. Enfin la Ville 

compte un enseignant-référent dédié 

aux relations entre les AESH, les écoles 

et les familles, qui fait également le lien 

avec l’Education nationale. 

En ce qui concerne le travail, 

Neuilly Emploi reçoit les personnes 

handicapées en recherche d’emploi 

qui sont en mesure de travailler 

en milieu ordinaire, pour les aider 

à refaire leur CV, participer à des 

sessions de recrutement spécifiques 

etc. Une dizaine de personnes ont ainsi 

directement bénéficié d’un dispositif 

d’accompagnement. 

D’autre part, la mission locale de Neuilly 

chargée de répondre aux besoins de 

formation, d’apprentissage pour les 

jeunes de moins de 25 ans, a aidé huit 

jeunes disposant d’une reconnaissance 

de la qualité de travailleur handicapé 

(RQTH) à trouver un emploi ou un 

dispositif d’accompagnement. 

MISSIONS. 

La Ville accompagne  
les personnes  
en situation de  
handicap à toutes  
les étapes de la vie.
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Delta 7, plateforme 

d'accompagnement et de répit 

pour les aidants, propose plusieurs 

formes de soutien gratuit, selon les 

besoins des aidants : en individuel 

ou en groupe, seul ou avec son 

proche. Financé par l’Agence 

régionale de santé et partenaire 

du CCAS et de l’ESS, la plateforme 

dont l’antenne des Hauts-de-Seine se trouve dans la résidence Roger 

Teullé, rue des Graviers, intervient dans six villes du département. 

En 2022, 85 proches aidants ont été accompagnés.  

Renseignements : www.delta7.org/fr/node/11

UN SOUTIEN POUR  

LES PROCHES AIDANTS.

NEUILLYMOBILISÉE POUR LEHANDICAP





« J’ai beaucoup aimé travailler en équipe ». A 36 ans, Martial 

a vécu une expérience inédite au sein de la police municipale. 

Pendant deux heures, deux fois par semaine, le jeune homme 

handicapé moteur et à l’élocution entravée a épaulé les 

policiers du centre de supervision urbaine (CSU).  

Fou de jeu vidéo, Martial sait manier la souris avec une certaine 

dextérité, ce qui a donné l’idée de ce stage au CSU au maire 

et à Renaud son accompagnant de la maison d’accueil de 

l’association Notre-Dame, où il réside depuis janvier 2014. Après 

avoir obtenu le feu vert de la médecine du travail, Martial n’étant 

pas autorisé à travailler en raison de son lourd handicap, le 

stage a été organisé avec le soutien des policiers municipaux. 

Installé devant deux écrans de contrôle, Martial a participé à 

la détection d'entraves à la mobilité (voiture mal garée sur un 

passage piéton, par exemple) : quand il identifiait un problème, 

il le signalait aux agents présents. « C’était très bien, même si c’est 

beaucoup de concentration », raconte Martial, qui a pu effectuer 

six mois de stage. « Tout le monde a été adorable : au début, 

je n’aimais pas trop la police, maintenant ça va ! », plaisante celui 

qui venait seul depuis la maison d'accueil  jusqu’à l’antenne de 

police accessible aux personnes à mobilité réduite.

« Ce�e expérience a été très enrichissante, Martial nous a fait 

prendre conscience des difficultés au quotidien d’une personne 

handicapée », souligne Jérôme Rives, directeur de la police 

municipale. « Personnalité toujours positive et enthousiaste, 

Martial nous a donné une leçon de vie, et de ponctualité : 

il arrivait toujours en avance mais avait plus de difficultés 

à partir ! ». 
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Dossier.RENCONTRE.
Martial, stagiaire  
à la police 
municipale.

Des structures d’accueil associatives et privées.
Neuilly compte plusieurs établissements prenant en charge des personnes souffrant d’un handicap 
physique ou mental, quel que soit leur âge :

L’ADAPEI 92 gère l’institut médico-éducatif Le Phare, pour enfants et adolescents souffrant d’un 
trouble mental ou psychique, un foyer d’accueil de jour et deux foyers-résidences pour adultes.

L’Association Notre-Dame abrite un Institut d’éducation motrice pour les enfants en situation de 
handicap moteur (4–16 ans), un foyer et une maison d’accueil spécialisée d’accueil permanent et 
temporaire d’adultes handicapés moteur.

L’institut Edouard Claparède dispose d’un centre médico-psycho-pédagogique assurant des 
consultations, des bilans et des suivis pour les enfants (psychologie, orthophonie, moteurs etc.).

NEUILLYMOBILISÉE POUR LEHANDICAP
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CULTURE ET ARTS
Tout le personnel municipal est 

a�entif à ce public aux besoins 

particuliers pour l’accueillir dans les 

meilleures conditions. La médiathèque 

possède une collection de livres 

adaptés, audio ou en gros caractères ; 

le cinéma Le Village et le théâtre des 

Sablons, accessibles aux personnes à 

mobilité réduite, disposent de boucles 

magnétiques pour les malentendants. 

Le salon annuel des artistes accueille 

les œuvres des personnes des 

différents instituts médico-éducatifs 

de la ville. 

Les différentes activités de la MJC sont 

en majorité accessibles aux personnes 

en situation de handicap, et l’Ecole de 

musique et d’arts dramatiques (EMAD) 

a créé un cours pour les adultes 

handicapés, financé par le CCAS : « Ils 

présentent leur spectacle au mois de 

juin aux côtés des autres élèves de 

l’EMAD, comme des artistes à part 

entière », souligne Jean de Roque�e-

Buisson.

SPORT 
Dix-sept des quarante-deux 

associations sportives de Neuilly 

bénéficient du label Handisport, 

a�ribué par la Direction des sports, 

perme�ant d’identifier les structures 

aptes à faire pratiquer leur discipline 

à des personnes handicapées. De plus, 

des créneaux horaires sont réservés 

aux associations et instituts médico-

éducatifs au stade Monclar, à l’espace 

sportif Koenig et au centre aquatique 

(une fois les travaux achevés).  

Créée en 2005, la fête de l’eau se 

déroule, chaque année au centre 

aquatique, pendant une journée 

des activités ludiques et adaptées 

par les maîtres-nageurs pour les 

pensionnaires des instituts de la ville. 

Depuis 2011, sur une idée de Jean-

Christophe Fromantin, les défis du 

handicap réunissent des adultes 

handicapés moteurs et mentaux, et 

des valides pour pratiquer ensemble 

une activité sportive exigeante. Aviron, 

golf, plongée… le sport choisit change 

d’une année sur l’autre, et pour leur 

10e anniversaire, les défis du handicap 

ont emmené une cinquantaine de 

personnes gravir le Plomb du Cantal, 

à 1 855 mètres.  La 12e édition des défis 

du handicap se déroulera à Dinard les 

23 et 24 mai, avec une sortie en mer.

ACTIVITÉS.

Une offre de sport  
et de loisirs variée.

NEUILLYMOBILISÉE POUR LEHANDICAP

15e édition de la fête de l'eau, au centre aquatique 
en juin 2023.

Remise de médailles par le maire lors des 11e Défis 
du handicap consacré au golf, en juin 2023.
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Le 30 avril 1598, le roi Henri IV tente 
de mettre fin à quarante années de 
luttes sanglantes entre protestants 
et catholiques, en promulguant l’Édit 
de Nantes. C’était d’autant plus 
nécessaire que ces conflits étaient 
alimentés par des États étrangers. 
L’Espagne soutenait les catholiques, 
avec la complicité active de la Maison 
de Lorraine, les Guise. L’Angleterre et 
un certain nombre d’États allemands 
étaient derrière les protestants. La 
paix qu’obtient Henri IV se fait au prix 
de concessions importantes pour 
assurer la sécurité des protestants 
en France. Il leur est par exemple 
consenti des places fortes, comme 
La Rochelle. Grâce à ces mesures, 
la situation s’apaise, même si des 
tensions subsistent. Quelques années 
plus tard, Richelieu reviendra sur les 
concessions d’Henri IV, et Louis XIV 
révoquera malheureusement l’Édit 
de Nantes quatre-vingt-sept ans plus 
tard, avec l’Édit de Fontainebleau. 
Cette révocation entraînera 
l’émigration de 150 000 à 180 000 
protestants et affaiblira profondément 
le pays. 

Jacques Pirson

Il y a 426 ans
 
: 

la signature  
de l’Édit  
de Nantes.

—PARLONS 
D’HISTOIRE  
DE FRANCE.
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—CMJ.

Parole d’élue.
« Le Conseil Municipal des 
Jeunes a pris l’initiative 
d’organiser un tournoi 
inter-collèges qui a réuni la 
plupart des établissements 
scolaires de Neuilly le 
2 avril à l’Espace Koenig : 
au programme de cette 
journée mémorable, une 
grande diversité d'activités 
sportives : du tennis de 
table pour tester votre 
agilité, du cross-fit pour 
repousser vos limites, du 
dodgeball pour faire preuve de réactivité et du basketball 
pour éprouver votre adresse au tir. Chaque école participante 
a envoyé cent élèves de 5e et de 4e pour représenter fièrement 
son établissement. L'objectif principal de cet événement 
est de créer un véritable rassemblement entre les différents 
collèges de notre ville, pour favoriser les échanges et les liens 
d'amitié entre les élèves, au-delà des frontières scolaires. Nous 
voulons que cette journée soit bien plus qu'un simple tournoi 
sportif : un moment de partage, de convivialité où l’on peut se 
retrouver. ». Naelle Jardini

arbres ont été plantés 
en février sur les Allées 
de Neuilly, 26 érables, 
16 platanes, 11 tilleuls, 
et trois ormes dans le 
secteur Graviers-Orléans ; 
14 cépées (magnolias, 
pommiers, chênes), six 
platanes et deux tilleuls 
dans le secteur Huissiers-
Hôtel de Ville.

Le chiffre 
du mois 78
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—VACANCES DE PÂQUES.

Des stages pour tous !

—SÉCURITÉ.

Le commissariat 
complètement rénové.

—ENTRAIDE.

Braderie au Temple protestant.

Trois jours pour découvrir les arts du cirque : le stage d’Acapelart, 
du 9 au 11 avril, permet à des enfants de 3 à 9 ans, d’apprendre 
plusieurs techniques et agrès (jonglage, assiettes chinoises, échasses) 
enseignés par Juliette, circassienne professionnelle.  
Renseignements : acapelart.com/produit/stage-cirque-neuilly-

avril24/ ou par téléphone au 06 20 74 51 87

A la Maison de la famille, plusieurs stages 
seront proposés du lundi au jeudi (8 au 11 avril, 
15 au 18 avril) autour de thématiques variées : 
arts plastiques/histoire de l’art, comédie 
musicale, couture, cuisine, échecs, sciences, 
théâtre et yoga.  

Programme et inscription sur le site maisondelafamille.org/stages-

vacances-scolaires-2/ ou par téléphone au 01 46 24 09 19

L’Atelier l’Arlequin organise des stages de comédie musicale pour les enfants de 4 à 10 ans et 
de cinéma et théâtre pour les 12–18 ans avec des ateliers de maquillage, d’expression scénique, 
d’improvisation, de chant et de danse. Les stages se dérouleront pendant les deux semaines des 
vacances. atelierarlequin.fr/stages/neuilly-paris/

Après plus de deux ans de travaux, le commissariat de Neuilly offre 
désormais un accueil plus fonctionnel au public et de meilleures 
conditions de travail aux fonctionnaires de police. Ces travaux ont été pris 
en charge par la Ville à laquelle appartiennent les locaux hébergeant le 
commissariat : ils ont permis une rénovation générale intérieure (peinture 
des locaux, remise aux normes électriques, changement des sols et 
faux plafonds etc…) et l’installation d’un monte-escalier pour assurer 
l’accessibilité du bâtiment aux personnes à mobilité réduite.

Antiquités, bijoux, bougies, braderie de vêtements, épicerie fine, jouets, linge de 
maison, livres, parfums, plantes : la vente des journées de l’Entraide au Temple 
protestant de Neuilly revient le vendredi 31 mai et le samedi 1er juin. Dans les locaux 
du temple et son jardin, de nombreux comptoirs -les habituels et des nouveaux- 
accueilleront le public le vendredi de 14 h 30 à 19 heures et le samedi de 10 h 30 à 
19 heures. Un salon de thé vous accueillera tout au long de la vente dans le jardin. 
Le samedi soir, sont organisés à partir de 19 heures un apéritif puis un dîner assis à 
20 heures, sur inscription (entraide.neuilly@gmail.com). 18, boulevard d’Inkermann.
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Actualités.
—RENCONTRE.

Fernande Boursin,  
doyenne de Neuilly à 107 ans.
C’est dans sa chambre de l’Ehpad rue des graviers, 
décorée de nombreux souvenirs, que Mme Boursin a 
reçu le Neuilly Journal pour évoquer une longue vie 
marquée par des voyages, des rencontres et avant 
tout la musique.

C’est à Marseille que Fernande Boursin a découvert la 
musique au Conservatoire de la ville qui l’a vue naître 
en décembre 1916. « J’ai commencé à jouer du piano 

naturellement, je n’avais pas tellement de difficultés, 

c’était naturel pour moi et mes professeurs trouvaient 

que je travaillais très bien », se remémore la centenaire 
qui dispose d’un clavier dans sa chambre. « Elle n’y joue 

plus tellement », précise sa fille Fabienne Pillard, car « les 

touches sont trop différentes de son piano à queue » 
qui trônait dans son appartement qu’elle a dû quitter il 

y a à peine un an ! Cet amour de la musique l’a conduite 
jusqu’en Egypte en 1938 où elle donne des cours et 
des concerts de piano pendant dix-huit mois, une 
opportunité rendue possible par un ami de sa famille, 
le patron du Canal de Suez. Un pays avec lequel elle 
entretient un lien particulier car son arrière-grand-père 
ingénieur avait participé à la construction du fameux 
ouvrage. Contrainte de rentrer en France à cause de 
la guerre, la jeune concertiste au caractère aventureux 
rencontre en octobre 1940 son mari, André Boursin, 
élève officier qu’elle avait « trouvé sympathique » 
car « il plaisantait beaucoup ». Au bout de quelques 
semaines, le jour de son anniversaire, le jeune Saint-
Cyrien est présenté à ses parents : « tout s’est passé 

naturellement ! » et « il (l)’a demandée en mariage au 

bout de quelques semaines ! », raconte-t-elle avec le 
sourire. 

“Aller toujours de l’avant”

Maroc, Allemagne, Tours : sa vie d’épouse et de mère 
de quatre enfants se construit au gré des affectations 
de son mari qui a participé au Débarquement et à 
la libération de Paris au sein de la 2e DB. Installée en 
Touraine dans les années 1950, elle va se consacrer 
pendant près de trente ans à l’organisation de concerts, 
chaque mois, jusqu’à ses 84 ans ! « Ma mère a toujours 

exercé sa passion bénévolement au service des 

autres », souligne sa fille Fabienne Pillard. Une passion 
pour la musique transmise en partie à sa nombreuse 
descendance forte de seize petits-enfants et trente-
quatre arrière-petits-enfants. « Veuve brutalement, à 

70 ans, elle nous a également appris à ne jamais rien 

lâcher, à aller toujours de l’avant quelles que soient les 

épreuves », ajoute sa fille. 
Quand on l’interroge sur le secret de son dynamisme 
et sa longévité, Fernande Boursin explique que c’est 
grâce à une « vie saine, à la campagne » et « une 

grande curiosité intellectuelle ». Et de conclure, en 
forme de conseil à la jeunesse de « toujours chercher 

à apprendre quelque chose de nouveau et que les 

échecs permettent de rebondir ».
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—PATRIMOINE.

Une soirée pour Notre-Dame de Montligeon.

Une levée de fonds a été organisée le 13 mars au théâtre des Sablons lors d’un 
dîner “Musique & Gastronomie” pour restaurer la basilique Notre-Dame de 
Montligeon, située au milieu des collines du Perche. Près de 250 personnes 
ont participé à la soirée précédée d’une conférence pour cet appel aux dons 
organisé par le Père Yves Morel, curé de Neuilly et Don Paul Denizot, recteur 
du sanctuaire. Fondée par l’abbé Paul Joseph Buguet à la fin du XIXe siècle, 
la basilique a besoin d’être restaurée. Cette soirée exceptionnelle était animée 
par Stéphane Bern, grand amoureux du patrimoine français, qui a eu un coup 

de cœur pour cette basilique : « Cet endroit fait du bien dans les moments difficiles ». Pour le journaliste, il est 
important « d’entretenir et rendre un patrimoine en meilleur état aux générations futures ». Une soirée sous le signe 
de la générosité qui a remporté un vif succès pour le sauvetage d’un lieu magique.  
Pour faire un don : www.montligeon.org/devenez-batisseur-desperance/

©
 D

.R
.

©
 D

.R
.

©
 D

.R
.

—PLACE GOURAUD.

Une statue de  
Nathalie Decoster. 
La nouvelle place Gouraud se révèle peu à peu. Après la plantation 
d’arbres et de végétaux, la sculpture de Nathalie Decoster, baptisée 
l’Espace-Temps, vient d’être installée au cœur de la place sous 
l’imposant pin parasol. Après la Place de Sainte-Foy, Nathalie nous 
dévoile son œuvre ludique. La sculpture en bronze, haute de 
2,40 mètres représente trois silhouettes sur un cercle. L’artiste nous 
invite dans son univers joyeux : « Cette sculpture représente la gaité, 

elle invite à jouer, elle fait partie de ma grammaire sur le temps, 

le temps est un morceau de vie ». Prochainement, y seront installés 
un manège et des bancs et un espace piéton élargi. Pour Nathalie, 
il est important de ne pas oublier de s’amuser, elle aime l’idée des 
enfants qui vont jouer sur la place, sa sculpture donne une légèreté 
à la vie. Cette statue a une grande sœur à Shanghaï, au pied de 
l'opéra chinois, que Nathalie Decoster a inaugurée au mois de mars.
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Actualités.

—FOOTBALL.

Label Jeunes pour 
l’Olympique de Neuilly.

Le club Olympique de Neuilly 
a reçu le Label Jeunes FFF  
Crédit Agricole Féminines 2023-
2026 niveau Argent, en présence 
de Jean-Christophe Fromantin. 
Destiné aux clubs qui accueillent 
de jeunes pratiquantes, ce label 
valide la politique volontaire de 
la fédération française de football 
en matière de développement 
du football féminin. L’Olympique 

propose six catégories d’âge pour pratiquer le foot (de moins de 
8 ans à senior). https://olympiquedeneuilly.com/
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—JOP PARIS 2024/VALENTIN BERTRAND.

« Avec l’aide de la préparation 
mentale, je me sens bien. » 
« Ces dernières semaines de mars ont encore été consacrées à la phase de 
préparation hivernale, avec des journées un peu monotones, rythmées  
par deux entraînements par jour, avant d’attaquer la saison estivale par un 
long stage de nouveau aux Canaries. J’ai encore quelques points techniques 
à préparer et ces grosses séances autour des forces 
d’impact, de musculation comptent beaucoup avant 
de passer aux séances de “qualité”. Je suis serein 
car les entraînements se passent comme je veux, je 
me sens bien, dans ma bulle. Depuis dix ans, je suis 
une préparation mentale encadrée par une ancienne 
psychologue avec laquelle j’ai déjà commencé 
à travailler sur les Jeux. C’est à la fois une grande 
pression et une immense joie de se produire devant 
un public français, la famille et les amis. J’en ai déjà fait 
l’expérience l’année dernière lors des championnats 
du monde à Paris : par rapport à une compétition à l’étranger, on comprend 
tout ce qui se dit, cela peut perturber. Il faut trouver les clés pour ne pas 
être trop attentif au monde extérieur tout en sentant les soutiens…  
La compétition aura lieu le 3 septembre à 19 heures au stade de France :  
la billetterie est ouverte pour ceux qui voudraient venir m’encourager ! ».

—SPORT POUR TOUS.

Neuilly Tonic 
revient !

Rendez-vous les dimanches 28 avril, 
26 mai et 30 juin, à 11 heures,  
sur l'île du Pont, pour un cours de 
fitness d’une heure. Animé par deux 
éducateurs sportifs diplômés de 
la Ville, cet événement est gratuit 
et ouvert à tous, quel que soit le 
niveau d'entraînement.
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« T’es grand.e alors tu devrais faire du basket ! ». Ce�e 
phrase, très courante dans les années 80, est un peu 
moins entendue de nos jours, mais l’idée qu’une 
grande taille serait essentielle pour pratiquer ce�e 
activité à la dent dure. Une croyance balayée par 
Philippe Duval, président de l’ASPN Basket depuis 
14 ans. « J’ai débuté dans l’association en tant que 

joueur de basket, il y a 38 ans. J’étais grand pour 

l’époque, et on m’avait encouragé à faire du basket 

pour ça. En réalité la grandeur n’est pas un critère, 

ce qui compte c’est l’adresse, la rapidité d’exécution, 

la capacité à vite récupérer entre l’intensité des 

actions ». 
Ce sport d’endurance, qui développe aussi la 
coordination psychomotrice, connaît un succès 
grandissant. Au sein de l’ASPN Basket, on compte 
aussi bien des amateurs que des compétiteurs. Les 
catégories sont définies par tranches d’âge, 3 jusqu’à 
l’âge de 13 ans et 4 entre 13 et 20 ans. La participation 
aux compétitions est possible dès l’âge de 13 ans. 
Ces dernières années, la catégorie senior, la 
tranche des plus de 20 ans, s’est illustrée au niveau 
départemental avec ses équipes de garçons. « Ils ont 

gagné, 2 années de suite, tous les championnats du 

92 et sont donc montés de la 3e à la 2e division », se 
réjouit Philippe Duval. Les entraînements, délivrés 
par 6 entraineurs, se déroulent au complexe sportif 
de l’Île du Pont du mardi au samedi. 
Une autre association est vouée au Basket à Neuilly. 
Il s’agit de Cool Basket, dont les entraînements ont 
lieu au gymnase de l'espace sportif Koenig.

Née dans les années 70, la section Basket de 
l’Association Saint-Pierre de Neuilly rassemble 
entre 130 et 140 adhérents de 6 à 80 ans. Il n’y 
a aucune limite d’âge, ou critère de taille, pour 
pratiquer ce sport convivial et collectif.

Association.
L’ASPN Basket.
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Le mot du président  
de la Fédération française  
de Basket-ball.
L’année 2023 a marqué un record  pour la Fédération française de Basket-ball : 
725 000 licenciés dont 35% de femmes ! « En 2024 nous devrions poursuivre 

l’évolution avec 25 000 personnes de plus », souligne Jean-Pierre Siutat, le 
président de la Fédération française de Basket-ball. Une progression constante 
qui s’explique, en partie, par les performances des équipes nationales hissées 
au top 4 du niveau mondial. Autre phénomène : le 3x3. Si durant des décennies 
le basket s’est exclusivement joué sur un terrain à 5 contre 5, depuis 2021 le 
3 contre 3 est devenu une discipline olympique. « Beaucoup de jeunes jouent 

au basket librement, c’est d’ailleurs dans la rue qu’est né le 3x3. Il existe 2 millions et demi de pratiquants non 

licenciés en France. Le basket est un sport collectif qui apporte abnégation, solidarité et intégration ».
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L’ADRIJ informe ses adhérents sur le développement 
urbanistique et les projets en matière d’équipement 
et prend en compte les problèmes qui peuvent 
toucher les habitants (nuisances, sécurité, 
inondations…). L’association favorise les échanges et 
la convivialité en proposant des activités sportives 
(cours de gymnastique deux fois par semaine) et 
culturelles et un club photo. Conférences sur l’art, 
l’architecture et l’histoire, visites d’expositions 
commentées, sortie annuelle d’une journée en juin 
(visite de la chapelle royale de Dreux et du château 
de Maintenon, visite du château de Compiègne et 
du musée de la voiture, par exemple) nourrissent la 
programmation culturelle. Par ailleurs, le club du 
livre, mis en pause depuis la crise du Covid, devrait 
reprendre prochainement. 

Retour du vide-greniers cet automne
Bonne nouvelle pour tous les chineurs ! Le 
traditionnel vide-greniers qui ne s’était pas tenu 
l’an dernier aura bien lieu en 2024, le dimanche 29 
septembre. « Cet événement qui a�ire beaucoup de 

monde demande beaucoup de travail et nécessite d’être 

bien préparé en amont. Nous avons entre 200 et 300 

exposants qui doivent tous adhérer à l’association pour 

pouvoir participer à ce�e manifestation », souligne le 
bureau de l’ADRIJ. Construite autour d’un noyau dur 
de membres actifs, l’association souhaiterait un apport 
de sang neuf et est ouverte aux propositions et aux 
nouvelles idées. « Nous aimerions que de nouvelles 

personnes s’investissent et viennent nous rejoindre 

pour animer la vie de l’île. Nous avons notamment 

distribué des flyers pour expliquer ce que nous faisons 

et pouvoir ainsi a�irer de nouveaux adhérents ».  

Adhésion en ligne sur le site
www.adrij.com
contact@adrij.com

Créée il y a plus de 30 ans, l’Association des Résidents 
de l’Île de la Jatte (ADRIJ) sur les communes de Neuilly 
et Levallois s’est donnée pour mission de rassembler 
ceux qui vivent, travaillent ou apprécient ce lieu 
bucolique immortalisé par les peintres impressionnistes. 
Elle est également le trait d’union entre la Ville de Neuilly 
et les habitants de l’île. 

Association des Résidents de l’Île de la Jatte.

Renforcer le  
lien social dans l’île.

Programme culturel prévisionnel.
•  Mercredi 24 avril : conférence “Napoléon III- Spectaculaire Second 

Empire” par Sandrine Faucher
•  Vendredi 17 mai : visite au musée d’Orsay “L’instant impressionniste” 

par Sandrine Faucher
•  Jeudi 23 mai : visite de l’exposition “Métro ! Le Grand Paris en 

mouvement” à la Cité de l’Architecture



Théâtre des Sablons 
70 avenue du Roule
Billetterie en ligne et par téléphone  
au 01 55 62 60 35 du lundi au vendredi 
de 10h à 13h et de 14h à 18h
www.theatredessablons.com

Suivez le Théâtre des Sablons 
sur Facebook et Instagram

ZÈBRES
Après Chat Chat, la compagnie Zapoï s’empare avec 
Zèbres de la robe de l’équidé le plus mythique d’Afrique 
pour célébrer nos différences car aucun zèbre n’a les 
mêmes rayures. Inspiré du roman pour bébés Caché de 
Corinne Dreyfuss, ce spectacle immersif et sensoriel 
destiné aux tout-petits (à partir de 2 ans) croise la 
manipulation d’objets, l’art cinétique, la musique 
et la poésie. Sur scène, une danseuse hip hop et une 
marionne�iste-chanteuse forment le duo complice 
et dynamique de ce spectacle ludique.  
SAMEDI 27 AVRIL À 10H30 ET 16H  
AU THÉÂTRE DES SABLONS

RENTRÉE 42, 
BIENVENUE  
LES ENFANTS
Jeudi 1er octobre 1942, quatre enseignantes se retrouvent après 
les grandes vacances pour préparer la rentrée des classes à l’école 
élémentaire des filles Victor Hugo du 11ème arrondissement de 
Paris. Le lendemain, seules 17 élèves sont présentes. Où sont 
passés les enfants ? Qu’est-il arrivé ? En apprenant l’existence 
de la rafle du Vel d’Hiv, les institutrices vont prendre conscience 
de l’horreur de la situation et devenir des résistantes pour 
sauvegarder leur école et les valeurs de l’éducation républicaine. 
Les auteurs Pierre-Olivier Sco�o et Xavier Lemaire se font 
les témoins d’une page sombre de notre Histoire. Une pièce 
humaniste pour dire qu’il ne faut jamais oublier.   
MARDI 23 AVRIL À 20H30 AU THÉÂTRE DES SABLONS
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THIBAULT CAUVIN
Thibault Cauvin est né avec une guitare. Une passion qui 
lui a été transmise par son père, également musicien. Dès 

son plus jeune âge, il rafle les prix des conservatoires et 
de dizaines de concours internationaux. Le musicien n’a 

pas hésité à s’embarquer dans une tournée titanesque 
de plus de 1000 représentations dans près de 120 pays. 

Pour ce concert à Neuilly, il jouera, entre autres, ses 
réinterprétations uniques de Bach, des œuvres écrites 

pour orgue (la Toccata et fugue en ré mineur) ou violon  
(la Chaconne). Trois célèbres préludes ont été  

recomposés par son frère, Jordan Cauvin. 
MARDI 30 AVRIL À 20H30 AU THÉÂTRE DES SABLONS
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L’ARBRE, LE MAIRE  
ET LA MÉDIATHÈQUE
Dans un village de Vendée, un jeune maire socialiste 
ambitionne de faire construire un complexe culturel et 
sportif. Apprécié des locaux, il trouve les crédits nécessaires 
grâce à ses relations. Mais plusieurs villageois, l’instituteur 
en tête, s’opposent à ce projet coûteux qui exigerait d’aba�re 
l’un des vieux arbres du village. L’Arbre, le maire et la 
médiathèque tient une place à part dans la filmographie 
d’Éric Rohmer. Le réalisateur délaisse les sentiments 
amoureux et fait une incursion dans la comédie politique 
teintée d’écologie.    
CINÉ-CLUB MARDI 9 AVRIL À 20H30 AU CINÉMA LE VILLAGE
4 RUE DE CHÉZY · 01 55 62 60 30
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LE VOYAGE DE MOLIÈRE
Pierre-Olivier Sco�o et Jean-Philippe Daguerre, l’auteur à succès du Petit Coiffeur et Adieu Monsieur 
Haffmann proposent un voyage théâtral dans le temps et rendent un hommage joyeux et ludique à 
Jean-Baptiste Poquelin avant qu’il ne connaisse la gloire à la cour de Louis XIV. De nos jours, Leo, un 
jeune homme, qui rêve de devenir comédien, s’évanouit lors d’une audition pour jouer dans Le Dépit 
amoureux. Il se retrouve plongé en 1656 au cœur de la troupe de l’Illustre Théâtre. C’est auprès du 
Maître qu’il fera l’apprentissage du métier. 
VENDREDI 3 MAI À 20H30 AU THÉÂTRE DES SABLONS
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UN AIR DE FAMILLE
Après Feydeau, Labiche et Agatha Christie, Jeux de Seine, la troupe de 
théâtre amateur, explore le théâtre contemporain et joue les 26, 27 et 28 avril 
Un air de famille d’Agnès Jaoui et Jean-Pierre Bacri à l’espace Saint-Pierre, 
121 avenue Achille Pere�i à Neuilly. Ce�e comédie acerbe sur les rapports 
familiaux, créée au début des années 1990, a été adaptée au cinéma par Cédric 
Klapisch. Les rece�es des 3 représentations et du buffet/bar seront reversées 
au profit de Solidarités Nouvelles pour le Logement (SNL 92), association qui 
accompagne des familles en difficulté jusqu’à ce qu’elles puissent accéder à un 
logement durable adapté à leurs besoins.
Réservation : h�ps://www.helloasso.com/associations/jeux-de-seine                          
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à Neuilly

L'agenda culturel





Les neuilléen(ne)s écrivent aussi !
Patrick Gautrat, Mémoires portugaises, saudades (éditions Temporis). 
Ce n’est pas le premier livre de cet ancien diplomate et ambassadeur de France au Portugal qui a déjà 

écrit sur Pétain, Salazar et de Gaulle. Cette fois, il raconte avec tendresse ce pays où il a passé une partie 

de sa jeunesse et nous partage souvenirs personnels et histoire du Portugal. 
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« J’aime ne pas écrire le même livre, changer 

de langue et d’univers. Ce roman est le 

premier que j’ai écrit au passé simple avec 

quelques imparfaits du subjonctif.” »

Pierre 
Colin Thibert 

Pierre Colin a beau être né en Suisse, il 

fit sa scolarité à Neuilly. Sa mère, Denise, 

y était bibliothécaire, et ce jusqu’à sa 

retraite. “C’était une lectrice impénitente. 

Elle lisait même à table et me parlait 

beaucoup de ses lectures.” 

Après la Ficelle, il rejoint Charcot : 

“L’école était toute neuve, ils finissaient 

de poser les carreaux”, et rencontra le 

réalisateur Charles Nemes dont il est 

toujours très proche. Les instituteurs, 

Madame Audebert et Monsieur Dautun 

ont marqué sa jeunesse, avec une 

transmission, une rigueur de l’école 

républicaine “comme on aimerait la 

retrouver aujourd’hui”. A l’occasion d’une 

rédaction, Pierre surprend ses maîtres en 

écrivant : “Les bateaux circulent dans le 

port comme les petites souris entre les 

jambes des patriarches”. Il avait huit ans 

et avait cité tout naturellement les mots 

de Lawrence Durrell. Adepte de Conan 

Doyle et Maurice Leblanc, il affectionne 

la littérature américaine, Donald E. 

Westlake ou Elmore 

Leonard. Membre de 

l’association l’Amicale 

Peretti, il garde le 

lien avec ses amis de 

Pasteur qu’il retrouve 

une fois par mois chez 

Livio pour un déjeuner débridé : “Ce sont 

des rigolades énormes. Plus personne n’a 

besoin de prouver quoi que ce soit.”

Après deux ans d’études d’architecture, il 

apprend la gravure à l’atelier de Saint-

Prex à Lausanne, puis passe un an “assez 

génial” dans un atelier à Amsterdam. 

A Paris, il fait du dessin de presse puis 

signe des scénarios pour Jean-Michel 

Ribes, Maguy et de nombreux téléfilms 

jusqu’à quitter ce milieu qu’il n’épargne 

pas dans son roman : Barnum Tv, paru 

en Série noire chez Gallimard. Il en écrira 

ensuite cinq autres. “J’ai toujours aimé 

lire du polar, m’amuser avec ses codes.” 

Il écrit pour la jeunesse, puis s’intéresse à 

l’histoire de Torrentius alias Johannes van 

der Beeck, peintre à la vie tumultueuse. 

Son roman reçoit le prix Roland de 

Jouvenel, décerné par l’Académie 

française. Suivront : Mon frère, ce zéro, 

2021, et Le Chevalier fracassé.

Une saison à Montparnasse (aux éditions 

Héloïse d’Ormesson) est son roman le 

plus autobiographique, parsemé de 

réflexions intimes. L’auteur raconte 

l’histoire d’une femme libre, marginale, 

jamais mariée, inspirée par une tante 

“hippie avant la lettre”, émancipée d’une 

éducation corsetée. Il invente Gabrielle, 

sa liberté, son amour pour la peinture et 

son destin de faussaire malgré elle, avec 

pour décor l’effervescence formidable 

des années folles.
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Les Archives municipales 
vous invitent à découvrir 

l’histoire du ballon captif, qui 
était l’attraction de la porte 

Maillot à partir de 1902.

34

L’accident du ballon captif de la porte Maillot
A partir de 1902, un parc appelé Printania avec une salle 
de spectacle et un restaurant s’installe porte Maillot, entre 
les fortifications et la route de la Révolte. Il comprend 
également un aérodrome animé par M. Adam qui a 
réussi à acheter un ancien ballon du comte de la Vaux, 
le Méditerranée, dont il a fait une a�raction. Les passagers 
sont invités à prendre place dans la nacelle pour profiter 
de la vue aérienne sur les alentours à une hauteur de  
250 à 300 mètres, le ballon restant toujours relié au sol par 
un câble.

Le 24 juillet 1904, après trois tours effectués sans incident, 
de nouveaux passagers s’embarquent à treize heures trente : 
trois artistes américains du Printania, un jeune garçon de 
Neuilly âgé de 14 ans et plusieurs hommes, dont un brigadier 
de dragons, soit une dizaine de personnes.
Le ballon monte tranquillement à 250 mètres, mais le pilote 
voit subitement arriver un orage. Il demande d’urgence à 
redescendre. Au moment où l’aréonef touche quasiment le 
sol, de violentes rafales brisent le câble. Le ballon se trouve 
alors propulsé en l’air au-dessus des nuages. 
A ce�e altitude, le soleil chauffe de plus en plus l’hydrogène 
dilatant la poche qui finit par se rompre vers 5000 mètres. 
La chance leur sourit, car toute la partie supérieure du 
ballon reste enfermée dans le filet et forme ainsi un 
immense parachute de 30 mètres de diamètre. La descente 
commence alors à très grande vitesse. Ils aperçoivent enfin 
la Seine. Le capitaine Lair et le militaire parviennent à 
faire grimper tous les passagers dans la pieuvre du ballon, 
c’est-à-dire le cercle auquel sont ra�achées toutes les cordes 
prenant le filet. Ils passent ainsi entre les deux cheminées 
de l’usine de Levallois et s’engagent dans la rue Fournier. 
La nacelle se brise contre un mur tandis que l’enveloppe 
s’abat contre les arbres du parc. Tous les rescapés sont 
reccueillis dans un café où le capitaine est heureux de 
constater qu’il n’a perdu personne. Les autres passagers lui 
rendent hommage, ainsi qu’au dragon, pour leur sang-froid 
pendant toute ce�e aventure.

Service Archives-documentation
21, rue Louis-Philippe
⟶ archivdoc@ville-neuillysurseine.fr

L’accident du ballon captif
Gravure tirée du Petit Journal du 7 août 1904
A.M.N.S.S. 4Fi.11.73

Décollage du ballon captif en 1904
A.M.N.S.S. 2Fi.9.7
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Après avoir accompagné pendant 27 ans les grandes 
marques de luxe dans le développement de parfums, 
Cécile Domenech met aujourd’hui son expertise  
au service de toutes les marques et les entreprises, 
quelle que soit leur activité. Elle a fondé Cécile in Paris, 
une agence sensorielle qui combine la symbolique des 
fleurs à des parfums maîtrisés. 

Cécile in Paris.
La communication sensorielle 
basée sur le langage des fleurs.
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Comment et pourquoi avez-vous créé Cécile in 
Paris ?
J’ai découvert en 2021 L’Ancien et le nouveau langage 

des fleurs de Le Bailly, 1858, un ouvrage qui a changé 
ma vie. Le langage des fleurs dispose, en effet, d’une 
grammaire et d’une syntaxe basées sur les couleurs 
et les objets symboliques. À partir de cet ouvrage, 
j’ai associé ce langage aux senteurs que je maîtrisais 
depuis des années. J’ai créé un orgue à fleurs (370 
fleurs) inspiré de la symbolique du XIXeme siècle que 
j’ai remise au goût du jour en y ajoutant une petite 
touche d’humour. L’originalité de mon orgue à fleurs 

permet de visualiser la sensation olfactive. La fusion 
des parfums et des fleurs m’a permis de donner 
un nouveau sens à mon savoir-faire et d’imaginer 
un monde où les parfums et les fleurs s’expriment. 
C’est ainsi qu’est née Cécile in Paris, mon agence de 
communication olfactive. Ma mission est d’offrir 
une expérience visiteur inédite en associant fleurs et 
parfums à une marque ou à un lieu afin d’ouvrir la 
porte aux émotions et à celle de la mémoire.  

Qui sont vos clients et comment travaillez-vous ?
Les clients qui s’adressent à moi sont a�irés par 
l’innovation, l’élégance, le raffinement et aussi par 
une audace. Je propose mes services à des lieux de 
vie et de parcours clients, des boutiques, des hôtels, 
des cinémas, des musées, des théâtres et des espaces 
de coworking. Je leur crée un parfum sur-mesure 

et exclusif qui raconte leur histoire associée à la 
symbolique des fleurs. Les fleurs installées dans 

un vase hydrofleur sont alors la clé de la 
découverte du parfum et des secrets de ce 
lieu. Toute l’atmosphère est élaborée pour 
optimiser la présence du parfum et lui 
donner son sens.  

Comment avez-vous connu NeuillyLab 
et que vous apporte cet incubateur ?

Découvert via Neuilly Journal, j’ai rejoint 
NeuillyLab pour développer et optimiser 
Cécile in Paris. La collaboration avec des 
professionnels issus d’autres univers amène 
des idées nouvelles et des perspectives 
différentes afin de repousser les limites 
créatives. C’est un peu comme mélanger deux 
couleurs pour en créer une troisième, plus 
vibrante et originale. 

www.cecileinparis.fr
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Douloureux, épuisant… Le zona est une maladie infectieuse, 

habituellement bénigne, mais qui peut être longue à se résorber 

et entrainer des complications dans certains cas. Quelle est sa cause ? 
Quels sont ses symptômes ? Comme la traiter ? Réponses.

Le zona,
une réactivation  
de la varicelle.

et une perte temporaire de sensibilité 
sur la région a�einte par le zona peuvent 
également être ressenties. Dans 90 % des 
cas, les vésicules sèchent et se couvrent 
de croûtes qui tombent après une 
dizaine de jours. Le zona et les douleurs 
qu’il provoque disparaissent sans 
séquelle en trois ou quatre semaines. 

Les différents types de zona
Si le zona est le plus souvent localisé au 
niveau du buste, il peut être plus grave 
lorsqu’il touche  la région de l’œil et du 
visage. Le zona ophtalmique  crée en 
effet des brûlures au niveau des yeux 
et des paupières qui peuvent affecter la 
vision quand son développement a�eint 
la cornée. Il doit être traité en urgence 
auprès d’un ophtalmologiste. Le zona 

facial touche un seul côté du visage 
en affectant le nerf trijumeau. Le zona 

auriculaire qui a�eint l'oreille, entraine 
une douleur et des bourdonnements à 
l'oreille, des vertiges et une sensibilité 
du visage voire une paralysie. D’autres 
zonas peuvent également toucher la 

Le zona est une maladie infectieuse 
virale due à la réactivation du virus 
varicelle-zona (appelé aussi varicella-
zoster virus : VZV) de la famille des 
herpès-virus. En France, près de 90% 
des personnes ont déjà eu la varicelle, 
souvent durant l’enfance. Ce que l’on 
sait rarement, c’est qu’après la guérison, 
le virus reste « endormi » dans les 
ganglions nerveux situés le long de la 
colonne vertébrale. Des années après, il 
peut se réactiver et entrainer un zona, 
observé chez 20% des personnes l’ayant 
déjà contracté. Son réveil survient le 
plus souvent après 50 ans ou lorsque 
le système immunitaire est affaibli par 
une fatigue chronique, un stress intense 
ou un choc psychologique. Il peut 
aussi résulter d’une maladie entrainant 
un déficit immunitaire : cancer, VIH, 
maladie infectieuse ou neurologique.  

Douleur et éruption de 
vésicules
Le zona peut toucher différentes parties 
du corps. Les lésions se situent toujours 
sur le trajet d'un nerf sensitif (côtes, 

dorso-lombaires, abdomen…). Une 
fois sur deux, il est localisé au niveau 
du thorax. Appelé « zona intercostal », 
celui-ci se manifeste progressivement. 
Pendant quelques jours, voire une 
semaine, des douleurs et des sensations 
de brûlures sont ressenties d'un seul 
côté du thorax. Des plaques rouges sur 
la peau et des ganglions sont souvent 
palpables dans l'aisselle du même côté. 
Puis l’éruption cutanée survient : la 
peau prend une coloration rose vif et 
des vésicules (des boutons contenant 
un peu de liquide clair pareils à ceux 
de la varicelle) apparaissent, souvent 
rassemblées en groupes et localisées 
autour de la colonne vertébrale. Pendant 
ce�e phase aiguë qui dure entre 2 à 
3 semaines généralement, les patients 
ressentent des douleurs intenses 
et lancinantes au niveau de la zone 
infectée, des sensations de brûlures, 
de coup de poignard ou de décharge 
électrique. Une légère fièvre (38° à 38,5°) 
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bouche et le pharynx ainsi que le bas 
de l’abdomen et les parties génitales. Il 
est impératif de consulter un médecin 
généraliste dès que les premiers 
symptômes apparaissent (douleurs, 
plaques rouges, sensations de brûlures) 
en particulier s’ils sont localisés sur 
le visage, les yeux, les paupières, les 
oreilles ou plusieurs parties du corps. 
Les femmes enceintes, les enfants, 
les personnes âgées ou diabétiques, 
celles souffrant d’infection par le VIH 
ou d’un cancer doivent consulter très 
rapidement également dès que les 
symptômes du zona sont présents.

Quelles sont les complications ?
Les complications les plus fréquentes 
du zona sont des douleurs chroniques 
qui peuvent persister durant plus de 
six mois après la guérison. On parle 
alors d’“algies post-zostériennes”. 
Ces douleurs invalidantes sont plus 
fréquentes chez les personnes âgées, 
ainsi que chez les personnes pour 
lesquelles la phase aiguë a provoqué 
des symptômes sévères (nombreuses 
vésicules, douleurs intenses). Il peut 
également survenir une surinfection 
bactérienne des plaies due au 
gra�age ou une extension du zona 
sur plusieurs parties du corps en cas 
d’immunodépression. Enfin, comme 
écrit précédemment, certains zonas 
affectant le visage, les yeux ou les 
oreilles peuvent évoluer vers des cécités 
ou des paralysies.

Traitements et conseils
Le médecin généraliste va prescrire tout 
d’abord un traitement local perme�ant 
d'éviter la surinfection bactérienne 
des vésicules, comme un désinfectant 
type chlorexidine, puis un traitement 
antiviral qui doit être pris dans les trois 
premiers jours suivant l'apparition des 
premières lésions pour être efficace. 
Les douleurs très fortes peuvent 
être traitées avec des antalgiques 
type paracétamol. L'utilisation d'un 
savon dermatologique et le port d'un 
pansement occlusif sont également 
conseillés. Concernant les risques de 
contagion, une personne ayant un zona 
ne le transmet pas directement mais 

comme elle est porteuse active du virus, 
elle peut transme�re la varicelle. Il est 
donc conseillé aux malades d’éviter tout 
contact physique avec les personnes 
de leur entourage qui n’auraient jamais 
contracté ce�e maladie, mais aussi 
les femmes enceintes (risques pour le 
fœtus), les nourrissons et les personnes 
immunodéprimées. Enfin, deux vaccins 
existent en France pour prévenir le 
zona et les douleurs qui surviennent 
après un zona. Les autorités sanitaires 
recommandent la vaccination chez 
les personnes âgées de 65 à 74 ans. La 
vaccination (remboursée par la Sécurité 
Sociale dans ce�e tranche d’âge) permet 
notamment de réduire de moitié le 
risque de zona et, chez les personnes 
vaccinées ayant néanmoins un zona, de 
diminuer de 60% le risque de douleurs 
chroniques après la phase aigüe.    
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3 questions à Thierry de Selle, 
fasciapulsologue, énergéticien
et “coupeur de feu” à Neuilly.

Pourquoi les patients se tournent-ils parfois vers un “coupeur de feu” 

lorsqu'ils ont un zona ?

En général, ils me contactent à la suite d’une recommandation de 
médecins de l’Institut Rafael ou d’hôpitaux. Aucun médicament n’arrive 
à soulager la douleur et le recours à un “coupeur de feu” est souvent une 
alternative d’urgence pour apaiser notamment les sensations de brûlures.

Comment faites-vous ?

Les mains du thérapeute sont capables de transme�re les ondes 
électromagnétiques et les ondes scalaires entrant en résonance 
avec l'ADN et les protéines du corps lors des séances à distance ou 
par contact pour un travail énergétique dont le corps a besoin. Mes 
interventions se pratiquent en deux temps. La première se fait par 
téléphone. Par paliers successifs, le patient constate une baisse puis 
une disparition de sa douleur. Ce�e intervention de 10 à 15 minutes est 
toujours gratuite. Un ou deux mois plus tard, une rencontre physique 
au cabinet permet un travail profond tissulaire et organique. Il est 
important également d'intégrer la cause émotionnelle comme facteur 
déclencheur. 

C’est le rôle de la fasciapulsologie ?

Oui, c’est une thérapie manuelle qui libère, par le toucher, la mémoire 
traumatique du corps et de l'esprit. On va l’écouter en accédant à son 
rythme et à son mouvement interne tissulaire, vasculaire et neuro-
végétatif pour ensuite l’accompagner dans son processus d’auto-guérison.

Contact : thierrydeselle@hotmail.com





Charlie. Boire et 
manger à la française.

Fooding.

plaisir de partager de bons plateaux de fruits de mer, 

des huîtres et des bulots. » Le chef, Thibault Debain, 
passionné par les produits de la mer propose de belles 
pièces de poisson. En ce moment, un turbot à partager 
avec sa tombée d’épinards et pommes grenailles. 
Chez Charlie, on porte une a�ention particulière à 
l’assie�e, s’évertuant à me�re à la carte des rece�es qui 
ravivent notre nostalgie d’un autre temps. Hommage 
à nos tradition, la cuisine s’adapte à la saison. En 
entrée, Pierre recommande les oeufs mayonnaise ou 
les poireaux vinaigre�e. Ensuite, on aime goûter la 
saucisse (faite maison !), accompagnée de sa purée 
et de son jus de viande ou un tartare de boeuf très 
légèrement relevé, auréolé de ses frites savoureuses. 
Le dessert phare est un Paris-Brest généreux mais 
ne vous fermez pas au baba au rhum. Pour le vin, on 
apprécie de renouer avec une spécialité un peu trop 
oubliée ailleurs : la ficelle.
Charlie c’est cent-vingt couverts entre la salle 
intérieure et la véranda. Quarante-cinq salariés, une 
équipe jeune et a�entive, une clientèle de bureau à 
midi qui croise les familles le soir ou les week-ends.  
« On essaie toujours de trouver de la place et de 

contenter tout le monde. » Pour les amoureux de 
cocktails, le bar en marbre et bois avec ses chaises 
hautes en velours, vous appellent. Un moment à la 
hauteur de nos a�entes. Merci Chef.

Brasserie Charlie
5 place Parmentier
01 74 54 13 76
lanouvellegarde.com

Pierre Pawlowski, directeur d’exploitation, nous ouvre 
les portes de ce�e brasserie toute neuve qui fait partie 
du groupe La Nouvelle Garde. Un groupe de jeunes 
restaurateurs qui reprennent les classiques français 
avec des produits de saison en direct des producteurs. 
La Nouvelle Garde c’est cinq brasseries créées par 
deux entrepreneurs plein de ressources : Charles Perez 
et Victor Dubillot. Pierre, lui, a grandi à Neuilly. Après 
avoir fait une école hôtelière en Suisse puis travaillé 
pour un restaurant festif parisien, il a eu envie 
de revenir à des valeurs plus traditionnelles dans 
l’assie�e et à une dimension plus décontractée. Il a 
donc rejoint sans hésiter l’aventure Nouvelle Garde, il 
y a quelques mois, et n’a pas manqué de se réinstaller 
à Neuilly. Faustine s’occupe de la décoration pour le 
groupe et s’est a�elée à chiner chaque objet qui rend 
la décoration unique : des cuivres de grands-mères, 
des carafes en forme d’animaux, des vases, de vieux 
bougeoirs. Tout pour créer l’étincelle de la convivialité 
sans se prendre trop au sérieux. Des banque�es en 
velours bleu donnent un côté plus confidentiel à la 
salle intérieure, éclairée par des suspensions orangées. 
L’ambiance se veut familiale avec des affiches vintage 
sur les murs et des miroirs de formes différentes 
dans l’escalier. Au plafond de la véranda, place à 
la végétation et à la lumière. On aime y déjeuner, 
installé sur les chaises tressées de la Maison Drucker 
logotées x La Nouvelle Garde.
Charlie occupe un emplacement central sur la place 
Parmentier, remplaçant les institutions qu’étaient 
le Tropical Café et l’Océan Paris Bar : « Reprendre 

l’écaille était important. Les clients ont pu retrouver le 
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A quatre-vingt-huit ans, avec allure, Jeanine 

m’accueille dans son appartement lumineux situé au 

dernier étage. Elle ne va plus sur la terrasse au-dessus 

mais se souvient des moments heureux et de la table 

de jeu, désormais rangée. Elle parle avec émotion 

de son mari disparu il y a quatre ans du covid, après 

soixante-six ans d’un mariage uni. 

Des orchidées, ses fleurs préférées, s’étirent au 

soleil devant les fenêtres du salon. Tatiana, sa dame 

de compagnie, qu’elle appelle aussi “sa mémoire”, 

nous sert un thé Marco Polo de chez Mariage Frère, 

dans des tasses rapportées par sa mère de Pologne 

il y a longtemps. C’est une chance de recueillir ce 

témoignage, celui d’une femme qui a vécu tant de 

choses, à commencer par la guerre. Juive, elle a fait 

partie des enfants cachés. Sophie Nahum en parle 

dans son livre Les Derniers, pour lequel elle a été à la 

rencontre des survivants des camps de concentration. 

Née à Paris, à l’hôpital Saint-Louis, celle qu’on 

surnomme “Mamie Jeanine” nous raconte ses parents 

nés à Varsovie et arrivés en France en 1929. Quand 

elle a huit ans, c’est la guerre, et ses parents les 

déposent avec sa grande sœur au couvent d’un petit 

village dont elle a effacé le nom de sa mémoire, 

mécanisme de résilience sans doute. Seule la mère 

supérieure connaissait leur religion. Elles y sont 

restées deux ans. Une période particulièrement triste, 

jusqu’à ce jour où leur maman est venue leur rendre 

visite. Elles sont sorties se promener, n’ayant pris que 

leurs manteaux. Elles ne savaient pas qu’elles allaient 

enfin pouvoir retrouver leurs parents et quitter le 

couvent. Une nouvelle vie commençait dans un autre 

village, où personne ne savait que cette famille était 

juive. A la fin de la guerre, ils ont rejoint Belleville et 

sa communauté juive polonaise. Jeanine n’aimait pas 

beaucoup l’école. A seize ans, elle a préféré rejoindre 

l’entreprise familiale de chaussures pour y pratiquer 

le commerce. C’est à dix-huit ans qu’elle rencontre 

son mari, Henri. Leur rencontre est un vrai coup de 

foudre. Réciproque, immédiat, irrévocable. Ils ne se 

quitteront plus pendant soixante-six ans. Vite, ils ont 

deux enfants. “J’ai toujours été très fusionnelle avec 

mes filles. Aujourd’hui, elles m’appellent tous les 

jours.” Le couple travaille pour l’usine familiale du mari 

de Jeanine et font de la récupération de textile. Ils 

s’installent quelques années sur la butte Montmartre, 

un lieu animé, plein de vie, qu’il faut constamment 

grimper et la quittent pour pouvoir garer la voiture… 

Neuilly leur tend les bras. “Au début j’ai pleuré”, 

raconte Jeanine avant de nous confier qu’elle vit dans 

ce même appartement depuis quarante-cinq ans. 

Au milieu des boiseries, il y a des tableaux, la 

sculpture d’une femme à la nuque baissée, et la vue 

dégagée qui s’affiche à travers les rideaux fleuris. 

Jeanine aime lire et arpenter les musées, elle se 

souvient de son goût pour les cartes, “le vice de 

la famille”, et surtout des parties endiablées de gin 

rami avec ses copines. Nerveuse, elle dit ce qu’elle 

pense, tient à ses valeurs et notamment la fidélité et 

l’authenticité : “Soit j’aime, soit je n’aime pas, je sens 

les choses”. Tatiana la qualifie de petit zébulon qui ne 

tient pas en place. Une femme curieuse, généreuse 

qui regarde Affaires Conclues à la télé autant qu’elle 

s’intéresse à l’art Egyptien et à Chagall. Avec deux 

filles (Fabienne et Corinne), elle compte à ce jour, 

six petits-enfants et seize arrière petits-enfants. 

Une grande famille qui s'affiche sur les jolies photos 

encadrées et qui fêtera bientôt sa quatre-vingt-

neuvième bougie. 
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C’est une maman dynamique et en pleine forme qui 

m’accueille. Marion vient d’avoir un petit garçon dont 

la grande soeur est scolarisée à Saint-Dominique 

en CM1. Je la suis vers son studio privé où une 

cabine donne sur la cour de l’immeuble. Une table 

chauffante m’a�end avec un oreiller moelleux en 

éponge. Autour : un rideau argenté et une photo 

de JLO faisant l’apologie de l’Hydrafacial, machine 

américaine qui a cartonné aux Etats-Unis avant 

d’arriver en France, il y a cinq ans. Très onéreuse, 

elle a d’abord été réservée aux médecins avant de se 

développer dans les cabinets esthétiques. Marion fut 

bluffée par le résultat, elle suit alors une formation 

rapide et se procure LA machine. Le soin Hydrafacial 

dure 30 minutes durant lesquelles on ne�oie, exfolie, 

extrait et hydrate, mais Marion trouve ça trop court 

pour un budget de 180€. A la place, elle prend le temps 

et propose un soin d’1h30 beaucoup plus complet 

pour 150€. 

Je me glisse donc, ni une ni deux, sous le plaid chaud 

et brillant. Marion ne�oie ma peau avec une huile 

neutre et une servie�e chaude, puis a�aque le soin 

signature classique avec un premier produit (à base 

d’acide lactique et d’algues) avec aspiration pour 

exfolier la peau. Elle retire ensuite les points noirs 

manuellement, afin que chaque millimètre carré 

du visage soit ne�oyé. Ensuite un peeling, mélange 

d’acide salicylique et glycolique, utilisé par les 

dermatologues. Le produit peut picoter légèrement 

mais rien d’excessif. Et hop, on aspire en profondeur 

toutes les impuretés qu’on voit ensuite flo�er dans 

le tube de la machine. Marion rince le visage avec 

une eau minérale, ne�oie la machine et applique 

un booster ciblé selon nos besoins pour insister 

davantage sur une problématique (peau sensible, 

rougeurs, rides, acné etc). Je ferme les yeux tandis 

que Marion active des lumières LED, bleues, pour 

faire sécher le produit. C’est le moment du cocktail 

vitaminé appelé Vortex Fusion, qu’elle applique 

pour 30 minutes maximum. Au menu : peptides, 

acide hyaluronique et salicylique pour une seconde 

peau lumineuse. Nous terminons par une session 

de luminothérapie qui retire les rougeurs, lisse les 

ridules et apaise la peau. Idéal pour un moment de 

relaxation et finir en… Beauté. Je ressors avec une 

peau qui respire. Le soir, surtout ne rien appliquer, 

ni eau, ni crème pour laisser le visage s’imprégner de 

tous les bienfaits du soin. Au réveil, le lendemain, je 

vérifie : ma peau est douce et lumineuse. Je découvre 

le fameux glow ! Et si ça ne dure pas plus de quelques 

jours, la peau reste propre pendant un mois selon 

Marion. Elle recommande une visite tous les deux 

mois pour améliorer sa texture de peau et sa bonne 

santé. A vous.

Marion Duthoit, Le Lab. 

7 rue du Général Cordonnier · 06 52 15 23 98

 @le.lab.hydrafacial

lelab-neuilly.fr

©
 D

.R
.

J’ai testé… 
une séance  
d’Hydrafacial.
CHEZ MARION DUTHOIT, LE LAB. 
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Originaire d’Opio, un village de l’arrière-pays niçois, Luisa a grandi 

dans l’univers de la décoration grâce à sa mère, journaliste à Côté 

Sud. Après des études d’architecture d’intérieur, elle rencontre 

son mari parisien sur un chantier et qui�e la Riviera pour la 

capitale. Le couple s’installe un temps près de 

la Place du Marché Saint-Honoré, un quartier 

animé où Luisa ne se plait pas. Trop de bruit 

et de touristes. « Il me manquait la nature, les 

oiseaux, l’eau. A la naissance de notre deuxième 

enfant, nous avons alors visité plusieurs 

appartements dont un à Neuilly, à proximité de 

la Place de Bagatelle. Et là, j’ai été immédiatement séduite par son 

environnement bucolique, entre le bois d’un côté et les quais de Seine 

de l’autre » confie-t-elle. Au même moment, Luisa qui s’est initiée à 

la céramique durant ses deux grossesses, se passionne pour cet art. 

« J’ai toujours été fascinée par la céramique mais je n’osais pas me 

lancer. Jusqu'au jour où mon mari m’a offert un cours d'initiation 

pour que je dépasse mes appréhensions » poursuit-elle. Là, c'est 

la révélation ! Dans son élément, Luisa décide de créer un atelier 

pour se consacrer à ce métier artisanal qui l'épanouit pleinement. 

Lorsque LB Céramiques voit le jour, la jeune trentenaire cherche 

un local à Neuilly et dans les communes limitrophes. C’est 

finalement dans le 16è arrondissement, au 40 rue Decamps qu’elle 

trouve l’emplacement idéal. Une pièce située dans le renfoncement 

d’un bâtiment, qui a pignon sur rue tout en étant dissimulé. 

Pièces uniques fabriquées mains

Assie�es, mugs, coupelles, vases... Luisa fabrique à la main toutes 

ses pièces, sans moule, avec pour seuls ustensiles le tour et le four. 

La jeune femme réalise des collections d'art de la table au gré de 

l'inspiration qu'elle expose ensuite sur les étagères entourant 

son établi. Ses clients sont essentiellement des habitants de 

l'arrondissement et de Neuilly qui passent découvrir ses dernières 

créations, a�irés par l'originalité des pièces que l'on ne trouve nulle 

part ailleurs. Il arrive également à Luisa de créer des objets à la 

demande, comme des tasses aux dimensions hors norme ou des 

plaques de maison personnalisées. Son plus grand succès ? Les 

veilleuses pour enfants ornées d’animaux (ours, girafes, éléphants…). 

« Dernièrement, j’ai conçu toute la vaisselle de DokiDoki, des bars 

à hand roll japonais situés rue Marbeuf et près du Louvre. Je viens 

également de terminer une nouvelle collection d’assie�es beige et vert 

d’eau » confie Luisa qui, bien que cachée, n’arrête pas de travailler !  

Ses bonnes adresses  

à Neuilly

La boulangerie-pâtisserie Zest, 

(1 rue Ernest Deloison) pour ses 

pains au levain naturel délicieux.

Chez Thaï, notre cantine (4, rue 

de l’Eglise) et la brasserie Charlie, 

récemment découverte.

La librairie de Bagatelle (5, rue 

Ernest Deloison), mon QG et 

celui des enfants ! Ils ont un rayon livres et loisirs extraordinaire 

pour les kids. Les vendeurs spécialisés ont tout lu et donnent 

plein de conseils. On peut y rester des heures !

LB Céramiques
www.instagram.com/lb.ceramiques
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La céramiste Luisa Botta partage son temps 
entre Neuilly où elle vit avec son mari  

et ses 3 enfants (dont deux sont scolarisés à 
l’école Charcot) et son atelier LB Céramiques  

situé dans le 16e arrondissement.  
Rencontre avec cette artiste très créative.

Luisa Botta.
La céramique tout en délicatesse.

46464646

Lifestyle.
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Isidora 
Reyes.

Qui es-tu ? 
On me surnomme Isi ou Lololitsé. Je suis née à 
Santiago au Chili et suis arrivée en France il y a trois 
ans. J’ai été au collège Théophile Gautier avant d’opter 
pour une filière pro en seconde. J’ai choisi ASSP : 
Accompagnement, soin et service à la personne. J’ai 
fait plusieurs stages à la crèche de l’île de la Ja�e et à 
l’Ehpad Galignani. C’était un peu difficile de les voir en 
fin de vie, parfois a�eints d’Alzheimer. Je m’occupais 
de préparer les repas, du change, de les sortir pour 
qu’ils prennent l’air, je leur faisais des massages des 
mains, etc. 
J’étais en compétition crawl, au Chili en équipe 
adolescente. Le Chili, on y retourne une fois par an. 
J’ai toujours parlé espagnol. J’essaie d’apprendre 
l’allemand, l’italien et l’anglais. Sinon, je lis beaucoup. 
Mes romans préférés : Gatsby le Magnifique, Roméo et 

Julie�e, Hamlet… J’aurais dix-huit ans en juin. Quand je 
serai majeure, j’ajouterai un piercing à mon oreille !

Et ta famille ? 
Mes parents sont tous les deux chiliens. Mon père, 
Felipe, est ingénieur chez Engie. Il a fait un master 
à Polytechnique. On a vécu deux expatriations. La 
première à côté de Paris, où on vivait près de la forêt, 
j’ai adoré. Puis en en 2021. Il a passé un contrat local 
et on a emménagé à Neuilly. On vient de déménager 
à Garches mais je termine mon lycée ici. Ma mère, 
Carolina, est éducatrice de petite enfance, elle adore 
aider les autres. J’ai un frère, Mathias qui a dix ans. 
Il était en CM1 à Charcot. On s’entend très bien. A la 
maison on parle espagnol.

Qu’est-ce que tu aimerais  
faire plus tard ? 
J’adore les enfants, je ne sais pas encore si je veux être 
infirmière puéricultrice, sage-femme ou infirmière en 
urgence. Je veux travailler dans la santé et si possible 
dans le secteur de l’enfance. J’aimerais faire une école 
d’infirmière puis être indépendante. Si possible, je 
voudrais m’installer au Puy-en-Velay dans les Alpes. 
Ma mère y a passé un diplôme et je suis tombée 
amoureuse de ce�e vie au milieu des forêts. 

Quelles applis, comptes ou autres 
supports digitaux utilises-tu ? 
Sur Instagram, je suis Taylor Swi�, j’écoute sa 
musique depuis que je suis petite. 
Un podcast que j’aime bien : Call her daddy d’Alex 
Cooper qui fait des interviews d’artistes. J’essaie 
de me limiter sinon je peux passer ma journée 
sur le téléphone, je me force à débrancher, lire ou 
emmener mon frère se promener.
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Les comptes suivis  
par Isidora :
⟶ Des comptes d’aquarelle parce que 
j’aime bien dessiner :  
@victoria_kagalovska

⟶ Sinon Pinterest c’est ma vie ! Je crée 
mes propres bijoux, pour les porter ou 
les offrir.

Tes endroits préférés 
après les cours ? 
⟶ La Cantine Monoprix où je viens 
souvent réviser.

⟶ Les jardins de Bagatelle. Je mets 
mes écouteurs, j’emporte un livre ou un 
carnet pour écrire. Etre dans la nature, 
courir, faire du sport m’est indispensable.

En première au Lycée Kandinsky, cette 
jeune femme chilienne est empreinte de 
créativité et de générosité, bien décidée 
à se spécialiser dans la petite enfance.
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ANTIQUITÉS

Achète meubles anciens et 
modernes, Design, Art nouveau, 

Art déco, sculptures, peintures tous 

styles, horlogerie, bijoux, luminaires, 

verrerie, art asiatique, bibelots 

divers, livres, successions, débarras, 

mobilité sur toute la région.   

Tél : 06 60 04 31 68

Atelier Borghèse restauration de 

céramiques, faïences, porcelaines, 

biscuits, terre cuite, reconstitution 

de morceaux manquants restauration 

invisible – Tél 01 47 22 04 71  
ou 06 84 52 22 63 
www.restauration-ceramique.com

Rachète vieilles motos, mobylettes, 

Motobécanes, même rouillés en l’état 

et voiture ancienne en panne depuis 

longtemps, me déplace sans aucun 

frais d’enlèvement. Paiement immédiat  

Tél 06.59.99.85.66

Achat Livres Anciens, modernes, 
Pléiade… M. Besombes  

Tél : 01 47 20 04 08/06 87 35 22 58

Antiquaire, achète tableaux, meubles 
et objets d’art, de tous styles et de 

toutes époques. Art d'Asie. Estimation 

gratuite. Tél : 06 03 10 48 31

Recherche pour reconstitution 

historique casques et uniformes 

seconde guerre mondiale, affiches  

de  propagande, drapeaux, dagues et 

casquettes  d' officier allemand.  

Mr CARRÉ, Tél : 06 61 09 30 47

ACHÈTE VIEUX VINS EN CAVE 
grand crus classés, dépareillés ou 

caisse en bois, vieux whisky, rhum, 

chartreuse, cognac et champagne 

même imbuvables, me déplace, 

paie compta…Mr MARTEAU,  

Tél : 06 05 01 81 20

COURS

Professeur de Mathématiques, 

Gilles Bermot, propose cours de 

mathématique, seconde, première, 

terminale et Math sup et spé, 

assistance téléphonique 24/24h et  

7 jrs/7, Contacter, Tél : 07 67 50 78 73

The Neuilly Bermot School propose 

cours de mathématiques de la 6e à 

la Terminal, Math sup et Math spé, 

préparation à l’agrégation interne 

Contacter Gilles Bermot.  

Tél : 07 67 50 78 73 ou/et  

06 95 01 54 95 

Méthode de travail – soutien en 

Maths-Français-Anglais avec 

enseignant confirmé., test gratuit.  

Tél : 06 64 22 00 30

DEMANDES D'EMPLOI

Femme expérimentée avec excellentes 
références cherche garde personne 
âgée, étudie toute proposition.  
Tél. : 01 40 53 88 80 – 06 22 12 88 10

Aide-soignante, très bonnes 
références contrôlables larges 
connaissances, auprès de personne 
âgée, aide dans la vie quotidienne, 
soins d'hygiène, préparation des 
repas, courses, déplacement en 
voiture. Plein temps ou mi-temps. 
Nuit, week-end, disponible, étudie 
toute proposition.  
Tél : 06 10 10 00 37 

Auxiliaire de vie expérimentée, en 
poste le matin rue Perronet, dispo 
l’après-Midi Tél : 06 25 30 47 44  

OFFRES D’EMPLOI

Cherche une personne ayant 
une voiture pour déplacement 
occasionnel, référence demandée,  
Tel : 06 23 62 50 50

SERVICES

Assistant informatique PC, conseil – 
dépannage – formation – Bureautique 
– Réseau – Internet,  
Tél. : 01 42 26 29 05

COIFFURE À DOMICILE  
HAUT DE GAMME 
(ENTREPRISE CDHG)  
Coiffeur expérimenté, propose 
un service, des produits de qualité. 
Nos matériels sont équipés et 
hygiéniques. 
Nouveau : vente de produits HAIR 
30 pour cheveux clairsemés (100 % 
naturels). Contacter M. ALEXANDRE 
tél. : 07 61 14 41 37

Artisan 30 ans d’expérience, 
peinture, rénovation totale, petits 
bricolages, lavage vitres, tarifs 
horaires et devis pour gros travaux. 
Travail très soigné, Frédéric,  
Tél. : 06 19 76 26 83

Artisan Peintre depuis 1994, réalise 
peinture, laque traditionnelle, 
décoration, papier peint, revêtement 
de sol, moquette, cage d’escalier. 
Entreprise Nicolas Larue :  
tél. : 01 42 42 63 52 – 06 64 62 36 69

IMMOBILIER

Recherche à acheter place de 
parking ou box secteur place du 
marché / porte Maillot.  
Tél : 06 68 02 94 14

Loue cave, rue de Chézy à  
Neuilly-sur-Seine près des 
commerces, Tél. : 06 23 62 50 50

DIVERS

ASTROLOGIE TAROTS sur RDV  
1h30/50€, ANNE :  
www.sos-voyance.net –  
Neuilly/Seine Tél : 06 24 60 12 41

Etat civil.
Mariages
PÉRIODE DU 11/02/2024 AU 10/03/2024. Alain RUBIN – Imane 
BOUKRIM • Thibault LABAYE – Arielle LE BAIL • Grégoire ROULLIER – 
Joséphine NOËL du PAYRAT • Victorien MONGUILLON – Camille 
DUMONT • Xavier DENIS – Elisabeth son Altesse Royale Princesse de 
BOURBON Princesse de PARME • Marc BUC – Lara CAMPOS ARRIAGA • 
Louis ROJO Y PINTO – Gabriel NEMES • Jean MOYAP SIEWE – Micheline 
ATONFO • Didier BALENSI – Mathilde GUILLEMIN • Tanguy DUVAL du 
CHESNAY – Adeline MASSON • Jean-Yves PIC – Marie-Claude GACHET • 
Xavier PICHON – Florina ENACHE • Paul GRECO – Anna ABOULKER • 
Karim EL SROUJI – Marie-Camille GUERBE • Patrick SIBELLA – Marie-
Christine TRAN

Naissances 
PÉRIODE DU 11/02/2024 AU 10/03/2024. Khassa DIAKITE • Gabriel 
VARLET GOSSET • Alessia PISCIONERI • Johanelle-Mackenzie ONANA 
ABBE • Tania PIRES • Côme ROUSSEY • Luka SAVELEV • Baptiste DIZIER • 
Mohamed BALHOUSSE • Ezekiel BOTELLA • Emma RHOUM • Léon THON-
NAT TABARY • Majd REKIK • Camille MAYER MAIMIN • Malo CADORET • 
Janelle TOUIL • Philippine FAVIER • Maheera SUFI • Kahyna MONPIT • 
Petra BUBALO • Gabriel DUPONT • Brice BIKINDOU • Maxime DERAM-
BARSH • Maldives NZOLANTIMA • Victoire MAILLOT • Pacôme LAURENT • 
Espérance DINH • Camille RODRIGUES • Anatole JACQUOT MARCHAUT • 
Alixe BOULANGER • Gabriele IANIA POTORAC • Wahyl BRAHIMI •  
Tydiane DIARRA • Eve IACHINO BALI • Amir-Giovanni KAYEMBE NSUMPI • 
Darius ROUEDE MOHAMMAD KHANI • Dao SZYMONIK • Rachel SAINT-
AIME • Libbi BENAMRON • Adélaïde FRINOT • Alix de BOURQUENEY • 
Gala CAYLA • Léo BOUTAULT LETEMPLE • Sacha HOFFMANN ZION • 
Khaled ALSHAWWAF • Léandre BICHOTTE GIRARDOT • Victor DENIS • 
Kaya AYDA • Joud KASSI LAHLOU • Jules CARRIDROIT • Dennis SELEMA • 
Lina MAKA TOUIL • Gabriel LECOMTE CÂMPEANU • Tammy ROZENTAL • 
Kamil MICHAUD • Lucie BOGLER • Maurice LAURENS • Daniel RADIC • 
Jayden OMGBA • Empres JOSE • Nicole VICCARI DE NEGREIROS • Adèle 
MATHIEN LECOINTE • Nour AMI-
RI • Aché BARADINE • Alexandre 
UTANS • Jaylen GOMIS • Inès 
HEIDMANN • Vazoumana-Zakarya 
MEITE • Rose BRÉART de BOISAN-
GER • Gabriel MORIZOT • Hugo 
DEREGNAUCOURT • Lana ELKAB-
BAS • Roxanne GELINEAU • Ishan 
NUTHANAPATI • Perla ABRAM • 
Gustave MOISANT DA CUNHA • 
Andrea HOAREAU • Joséphine 
DESBOIS • Kenza MAHMOUD • 
Faustine GALLIAERDE • Candice 
GALLIAERDE • Eva FEUKOUA  
YOUMBI LAFRAM • Asher BENLO-
LO • Jeanne MALVOISIN CIABRI-
NI • Miriam BERTALAN • Noah 
BERDAH • Shailvi CHOUDHARY • 
Léon DATRY • Alaïa SAD • Asmaa 
BELGHOMARI • Eden BONGO • 
Aziz BEJAOUI • Sofia AVAGYAN • 
Anaé NICAISE LANGOZ • Noan 
NICAISE LANGOZ • Amalia BAN-
KOLE • Ogheneyole UKODHIKO • 
Ella ZARKA • Sienna SIBLANI • 
Guila ABERGEL • Diane PARIS •  
Armand MOKOKO MIYONGO • 
Beatriz TEIXEIRA SEQUEIRA • 

Petites annonces.
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PHARMACIES  
DE GARDE
Lundi 1er avril 
Pharmacie de l’Horloge  
54 rue de Sablonville 
01 46 24 05 83

Dimanche 7 avril
Pharmacie Peretti
110 av. Achille Peretti 
01 46 24 02 82

Dimanche 14 avril
Pharmacie Saint-James
14 av.de Madrid 
01 46 24 03 34

Dimanche 21 avril
Pharmacie Haggiag 
4 av. Sainte Foy 
01 46 37 10 99

Dimanche 28 avril
Pharmacie Handelsman 
130 av. Charles de Gaulle 
01 46 37 03 17






